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LES AVENTURES DE TINTIN 

LE LoTuS BLEU 



CASTERMAN 





LE LoM Bleu 



— 

DES NOUVELLES DE TINTIN 


On se souvient de la 
lutte sans mere) que la 
jeune reporter Tintin 
avait engages contre une 
puissante bands Interna¬ 
tionale de traliquants da 
stup^fiants. 

Nos lecteurs n'ont 
certes pas oublie que le 
jeune globe-trotter avait 
reussit aprds de multi¬ 
ples aventures, k fairs 
mettre sous les verrous 
les principaux affilies de 
la bande, a I'exception 
de feur chef qui, a la 
suite d'une chute dans 


un precipice, avail trouve 
la mort. 

Rappelons a cet effet 
que ce personnage 
mysterteux n'a jamafs pu 
§tre identitie et que son 
corps, d'ailleurSp n'a ja¬ 
mais ete retrouve. 

Nous apprenons au- 
jourd'hui que le sym- 
pathique reporter et son 
inseparable Milou sent 
toujours les botes du 
Maharadjah de Rawhaj- 
poutalah, chez qui ils 
goutent un repos bien 
m^rite. 




- SC - 1 I-, 

Depuh gu'i/d prh 
/'habitude de cap- 
ter des messages 
surondes courfes. 


i/nya plus 
dedormir ttan- 



quillement /,,, 





" T 


irOi 












Ce message doit * 
paurtantai^o/r i 

L 


itoyonSfmon gon/ometre 
mdigue Id directior^O-S’ 
0,E-N-E. Lepo^te emetteur 
doit donctheonguement^e 
troui^er sur we //g^e orien - 
tee de id me/ne mamere, et 
Ra whdjpoutdidb .,. 


Sdhib TintinJe Mdhdtadjah 
desirerdit vous voir. 


Cost bien. 
J*arrive. 






















































































































































Mon cher dmifVoici /e celibre fdktr Cipdgdiouvishni, 
nou6 montrerses 


Ah ouiK .. 
curieux de 
{'oeuvre . 


Moijes /d- 
{(irsjen'di- 
tne pdi beau 





i.n a ..! I ri I I I /■ -T 'CTi- 

4h ! je comprends : 
ce 5ont cej coussins ... 











Q -1^ 1 




































































































































































































































































































Je voi5 un homme redou- 
table pour vous..^Vou3 fe 
croyez mott,mak il prepare 
sa vengeance,,,Soyezsur 



Je vois au33i un fakir ,, 
Id honte de notre cor¬ 
poration .dcharne d 
votre perte ,. Ji estpres 
devour, . . fre3 prea 
de VO us II VQU 3 
Spie., Jtpossedeune 
arme ferrible.contre 
!ague He on ne 
peut Hen 



Prenez garde, car Je 
irois encore un bom/ne, 
un homme a peau 
JaunSf cette fais ^. ^Jes 
cheveuK sont noirs^,- 
llporte des iunettes , • * 
Prenez garde:/! a Jure 
votre perjL- te / 



^ rr\^-s^U7\c^r^ \ f \ 

" Sah ib Tin tin, Hy a dans la gale He '' 
^ un etranger quidesirevousparien 
H dit guii vient sp^ciafement de 
Shanghai )rous ^oir, 

DeShanghaY 




De Shangdi ?,,,Diabie! 
fcT fait pas ma! dekilo‘ 
metres, , . toutce- 
la pour me pa tier?,,, 
Bi 'z.zarre ,,. 


MonsieurTintin ? 


mot 


Peaujaune ,,, 
Cheveuxnoirs.. 
Lunettes *.. 
Ouvrona 
Poe iH, .. 




Jdi des chases extreme - 
n 7 ent importantes a vous di ■ 
re. Puis-Je vous par hr id ? 

Certainement . 
Nous sommes 




TonnerreUa fie'chefte 
du radja idjah, !e poi- 
son-gui-rend-fou / 



Plus personne .,. 
// aura file sans 
clemander son 
reste .,. 



MUsuhi rato,,, On a be- 
soin de vous,,. Je . . . 
ShanghaY ,. * Petenez bien 
ce nom : MHsuhirato. . , 
Mitsu,,, Mitsuhirdto , * * 



Mitsuhirato, 
Bon.Ensuite?,,, 



TOUNG T3s' J3 NAN J PEV J 


TINT IN ! 


le mdiheureuxi 
if e5t fouL ,. 
























































































































































































































































































































































































































Le fakir, Tlntin ! Le f^klr 
qul 6fdif en prison \ , 

// s^est evade ce ma- 
fin /, . , On v/ent de 
m'en dverlir * , 4 




I/fdu tqae je pa rte I mm ed iah- 
ment pour k Chine . Ce paavre 
eu le temps de me 
c omp re ndre pa 'on 







Voi/s n*dyez 
pas yu 
Ml/ou?,., 



(^e£jfujed fi&td '^ZoL .,. 


ft void votre malle que Con 
descend. * * Vo us etes done 
bien decide a partlr ?. 











































































































































































































































































































































Miiou !!! . . • Mon p^uvre 
MHou que favdh^pdr me - 
garde, enferme dans la matteh 
puis partir,dpresent! 


Adieu!... &on 
ne chance!.. 


\ 1* 1 ■ 1 

ff voila Shdnghi 

^ ^ I I —m— 1 j h— T—? /—m 


re voir 




/f/tsuhirdfo ... Mifsuhird - 
to,,. Comment decouvrirce 
!>onhoj7fme,d present?... 
Cest un nonf JaponaiSf 
bien sur, mais.. • 



Entrez ! 


"A H0N51ELfR TINTIN '^^ 


fa,par exemp/e/.. 
Comment sdit^on deja 


















































































































































































Pdrfdit. .. Voulez - vou^ d'tre 
au me^^ager gue son maUte 
est frop dimab/e de vou- 
toirse derangerJe tui ren- 
drai - -■ 


Je me demande comment // a pu savoir gue 
pita is id, ceMonsieurMitsuhifdto^ . Mn mon - 
S i eur d’une poU /ej s e raff in e e, en tou t cas .., 






n r"z 


lx*! 

















































































































































^spece de bldnc-6ec/ 

qui vous prend de m^empecherde 

cof^^/a&r urfd&ces ir/Zd/ns COCO^? -- 



j Vous durez demesnou\/^e//esJre- 
Vugi/eff. ..Vouspouvezy compterL.i 




*, .s'est permis d'inter^effir enfd- 
i^eur dun f/reur depousse-pou^se 
quijn^d vdit bou^cule et quejem^op - 
prefais a corrigerdmfporfance.N'em- 
pecher de baftre an Chink , n 'est - 
ce pas une chose intoterdble ?., * 



Ou dltons-nous si nous ne pouvons mime plus 
inculquet a ces sa/es Jdunes que/ques notions de pq- 
titesse?.,, Cost a vous deqouter de vouioir civi/i- 
ser un peu ces barbaf‘es!...hous naurions done plus aucun 
droit sur euK.nous qui leur apportons les bienfaits.. > 



,.. denotre betle 
civilisation oc- 
ci den tale ?, 




fu /'as /ait ex^preStSa/eChinkL.. 
Je m’en vais Papprendret mot, 
d mdfiquer de respect d un 
i bomrne de race bhnehet > ■. 


Oil en etdis-Jef. s ^ Ah otii f 
notre belle civilisation 
occidentdle ,. . 


ccoute,mon 
vieuK ... 


'le Yd is essdyer de connartre ie 
nom du jeune huHuteriu qui s'est 
per mis de tefaire id iei^onXomme je 
sujs iechef dek police de la conces- 
s ion interna ihnaiet cela n e me sera 
pas difficile, ft Je donnerala man 
tour^ a CB petit Don Quichotteune 
iegon dont il se souviendra/^ *. 









































































































































































































































Mon cher Monsieur, ii faut retoumer 
mmediatemenf dUK Indts^ le maharadjah 
de Rawhajpoutalah esten grand danger^Je 
vous avals envoye un messager chinpU 
pour vous dire de velHer sur iuLNe favez- 
vous pas vu?... 


Jt.rndls a d efe frappe par 
une f/echefte empoisonnee, 
ef n *d pu prononcer 
mots: votre 
^^ShanghaPi 
perdu la 


Les sceieratsL.. 
iisne reciilent de^ 
vanfducun crime... 
Croyez-ntoi, vous 
dvez eu iort de 



quifter ie mahara- 
ajah.Quijait ce 
gui/s prdparent 
votre db- 





Qul ga/^i/s** 

fj(cusez-moi,je nepuls 
vous en dire daranlage t 
ma propre vie seralt en 
danger ,.. Hals, de grace, 
ecoutez-moi et retoumez 
des . . - 


' Bon...Jevous^ 

remerde...Peut- 


etrerepartlrai- 
Je parte pro ^ 
chain paguebot 
...fn attendant 
jevaislMegra- 
ph/erduNahara- 
djah afin gu'il 
se tlennesur 




£x cel I erte idee .. . Ab! j'oubtiais • *, 
Mefiez-vous de tout ie monde^ id, 
et surtout des Chinois! Votre vie 
ne tienf gu 'a un fii ,., 



i/n vrai Japo* 
nais salt tou - 
jours tout, 
Monsieur, * * 





















































































































































































































































































































































































































































































































































£t nous on dit a vo de 
garder i^o franquHle f 




^ &ndmnQJm. 


AHofilbhomL, Tu ^dis, 
hn petit puichot-Y^ 
tel*, Oul. bien tje ' 
h fiensi..,Rdmdsse 
cette nuit 


Magnlfique! 
gue vas-tu en faire ?, * * 
Comment / e retd - 
cher?*, * Mdis ..*Ah! 

Ah! dh / dhh ,,Brai^ol tu 
es un yer/tabie amit,„ 
Merc/!* * *Au rei^oirt. ,. 



Difes done, ie peHt bonhomme qu'ona amend 
id cette nuit, savez-vous quit a assommi un de 
VOS coHegues ?**.A vofteplace^moif^^'-^-^ je iui don 
nerais une soh'de pefiie correc-rX ^ thn *., 



. tion . 

r 




































































































































































































































Ev 'fdemmentjh onf da 
reconndUre quej*4fdh 
innocent N'empiche 
qu Us ontkis^e ichdpptr 
man aqresseurl .., 


Tout ceid est 
bien mysterieaK 
* . • Que me 


^ 1 ^Ap 


i/n ic/eqrdmme pour 
vau^.Monsieur Tintin , 
ams'i qu'une left re ef 
ce paquet 




■ Trnpoisanne ?*. - Hon , “ 

■ Dieu soit hue f son 
coeur bdt encore ♦. * 
dorh.Aurdit-ildbsorbe . 

un narcotique?. . * 

S—I—--- 1 i — ~ r—r^. 




Repose -toi, mon vieuK Milo a. 
Ef ne t*inquiete pas si Je 
re^fpe assez lard,, * 




































































































































































































Pdrc/on^Mo/rsieur, esi--ce 
bien voas quf 


Ou biei? VO us moquez 
VO us de mol?... 





Oui ou non,d!Iez-yQu6 
me dire pout quel motif 
VQUS m’d vei fdit venir?.,. 




Quel efrange regard*.. 





Rien d faire L . * Decide - 
ment, if yaut mieu x 
gue je m*en dUle.. • 



Aftendez /.. * Ne 
pdrtez pasL*. 


"" 1 ^ 



Je vdh VO us dire 
quelquc chose.,* 


Ehbien.ce rrest 


Dds trap lot!. 



LdO’Tzeu iddit: 'J! faut 
trouver id vole!''Hoi, je 
tei trouveeJIfdut done 
gae vous id frouviez 




Je vais d'ahard vous 
couper Id fete, Ensaite , 
vous connaltrez la verite / 



































































































































































































dppri^ votrc depdrt, Aussi suis- 
^enu vou^ dtre ddieu^ef i^ous 
hader cal me du long de la route ,,, 

Jeh^QU5 remerdet 
et Je you5 dis ega- 
/ement adieu 



£h h ien lilfaut a vouer que 
fe n*di paj dppnd grand- 




7u \roh ce jeune homme 
dccoadeau bastingage ?,.. 
C'est/uil, 


cnfendi/ / 




















































































































































































































































































































































































































Tu y comprend^ 
qaeigue chose^toi. 
Mi hut.* filer ^oir, 
6iir h RAtiCH!, en 
route pour Bombay^ 
ce mutin^di^ns ret- 
te €hdm-£~^bre,.. 


j£e ^^mdemaln^ -mcdlrv , * . 




































































































































































































Labse-nous, 
etsob sage I 



Permettez -moi de mepresenknW^ngJen - 
(jhieJesuis ie pere du mdiheureuK gae vous 
venez de voin Hd ete frappe defoHe par/jos 
enriemht /ejo/r ou U vous avait donne 
dez-rous, aShanghai^X^estluigmifatfchdrgi 
de veider aut ^j^^vouajd^bda .. , 




Ceat^ezdctije 
lui dels !d vie. 
Hdis puia-j^ 
voua demander 
pour quel mo* 
tlfii vetUaltaur 
mol,efU raison 
pour laquetle ^ 
onmaetnpeche 
de poutaukre 
mon YOyagef,.. 
TT 



Cesf/iuteje voua dots des 
e?icuses pour cebruki ente- 
vemen t Mais Ie tel^ramme 
qui vans appe/aitaux /ndea 
efaif/avx.Monfi/s devdifvcits 
kdire, ksotr ou vans lavez 
vous demanderdeprohn* 
ger mfresejouraihanghah 
Heldslilm paspuief^re.et 
voua voua etea em ^ 
que. Or, U faut 
que vous reatk^ 
en Chine,. 



I 



Hfaui qaeje reate 
e/7 Chine?„Jf pour- 
gaai done?... 


Vouiez - voua me 
auivre?.. . Voua <?/- 
iez ie aavoir. 




Messieurs, void cefai dont idide 
nous sera infiniment precieuse. 


um 

— 

= 

^ II 

a —II— 

l^L_II_ 



Et mdintenant^ Monsieur 
Tintin ,nouaaiiona tout 
vous expUguer .,. 


Voua etea id au gaartier generaf 
dea FrL 5 DU mkCQH^aodetesecrdedont 
tebat eat la futte contra fopium, 
qui fait, vous le savez.ddnormes 
ravages dans ce pays, Notre plus 
grand adversaire eat un Japonaia, 
et ce Japonaia^ vous te connais- 
Mitsuhirafo . . . 
































































































































































































































Mitsuhiretto, oui^qui esten mem€ temps 
un dgent secret au Japan en Chine, et 
Pun des plus dctifs et des plus 
md/fdisdnts - * • 


now DU 
NAVfRE 


nature D£ la 
CARC^AI£OM 


DLSriNATJaK 



trj 


JLi 


Allo,Tohyoi 


{U.^dPtrQ^ 

CsjuAaa. 

io^civvi^ 



3 ^,., Can non content defdire de 

3 lespionnagejld encorep^rheliee 
^ avec destrdfiqudntsdbpium^eties 
^df ded rependre pdrtout ddns ie 
^mondej mdis prmcipaiement en 
Chine, h drogue morteile. *. 




Oul Exceilence .., Tout vd 
bleu , -. Tmtin?^.ln route pom 
les indes ..Mn teiegramme 
Ik rdppele Id -has.^Mdi^per 
moi-meme^ naturellement.. 
Non,pds fa cite *. * Cessatd - 
neshisduDragon vouklent 
lerefenir. JJi dS em- 
phyerfes grands moyens^ 


Jesuis sur de reussir. Excel¬ 
lence yd condition gue fa pro- 
pagdnde soft bien fdite .,. 
Elle !e sera ?.. Sres bien *, , 
Au tevoir. Excellence .. . 


Pdrfdit..yMdintendnt ^ous 
dvez ie champ fibre. Reussissez 
done ce gue vous Sdveiptvousse* 
rez decore defordre du fusi-yama 

_ ; A ^ HP ^ 



Nous dvons pense que 'cous vQudriez\ 
peut-Stre nous aider et, dans ce but, ' 
nous lAous dvons envoys aux fndes, un ^ 
messdgenMitsuhiratoAdyantdppriS'Car t 
ses services despionnage sont adpiira - ^ 
b hment organ ises-, iui afaitpresentde 
IdfolieMous etes parti guana mSmeeL, 



Cest Mi hid ! 





Je vdis vous aider a troaver 
Id voiefRien de grave,rassurez- 
vous /. yj/s kgitsimpiement 
couper id tete.y 










































































































































































































Pdrdonnez cJ mon pdu^re fUs , a 
Moear Tintin iH ti' e^t respon-^ 




Revenans J Mitsuhirdfo.Ndydntpu 
yoi/s empecher ddmver en ChmSr H ^ 
d'dbord voulu vousefjrdyeretvousde* 
ddera rcpdrtir immed/dfemenf, Com^ 
me^du coiitrdire.mus resfiezjid ejjdy^ 
devousfd'irepresentdekmort, \ 
Mdintendntji vous cro'den routes 
pour les fndesXoutyd doncbl^n. 
Nous SdvonSQuH correspond par 


Pdr ISf. ?... 
TienSf tiens. *. 
Dommage que 
mon paste re- 
cepteur soit 
reste dans ma 
maile, a herd 
du RANCHI ... 
Jdurais pa... 




Voyez .., df} jourd Rdwhdjpou^ 
taidhj*dicdpte cemysHrhuK 
^s'so £fitre 
voie Yotfohdmd ns maison r 
Charles Audredimanche seal 
aligner ecranou tentures ser¬ 
pent march era ineyitah/e - 
mente proche Occident hat 
te fntruse'\Je ^^ny a I 
dybord rien Cor 





Puis, pendant /dtra- 
yers ee,j a i fin i par 
trouver.H sutfit de 
prendre tes deaxpre- 
mieresleitres de cha - 
quemotMceta don* 
/?e:''RftC9 15.50 Envoy* 
ons marchandtse. 

A Pecoutesemdi- 
ne prochalned' 



Le mot '%kohama 
m*incite a croire que 
/auteur de ce message 
estun Jdponais et 
qu iL ..Attention tun ra* 
die sur/a meme lon- 
gueurdonde. 



Cc 


’i € 

J 

tJ‘ ^ 



Prenons tes deux pre¬ 
mieres iettresdechague 
mot.. Voita .. PCesoir dix 
heures lotus bled'...Evi* 
demment ce/a mest pas 
beaucoup plus expHcite.., 

r 
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P 



jin 












* *. Void 5000 doUdrs pour commen 
cenVous toucherez Id memesom- 
me lorsque Id chose durd reussL 
5euIement^n'oubItez pds que si 
vous bdydrdez.c^est Id morL.B'dc- 
cordK p* BonL.Mdinfendtrt.pdrhns .<. 



Ju re voir 
maitre. .. 
















































































































































































KoifS dvez ie necessdire? 


\ Attention 
nou^ void 
^rr/V«». 


£t mdintendntfdu travdUt 






SdprhtUqu * // 
fdft froidL.Je.^. 
Ahlquefont-ik t . 
ikse cachent.Je 
me demanded... 






Allo?.,AI!o?...U qdre de Cheng 
Fou?... ies bandits chlnols vlen^ 
nent de C^fatre sauterjd voie... 
Oui...0ui^^^^...Au kfhmetreJis. 







Sdf^rhtil Je 
sals gele .,, 































































































































Ministere de Id 
guerre , Tokyo, 
J/op, Bdudlts 
chinois ont fdif 
Sduter vole de 
chem in de 


,,.Shdnghai- 
NdnkirtgMop. 

Degdts ma- 
ler/e/s peu * 

impartdnts, M 



Bon, Nous 
d lions leur 
er? donner, 
de Tintpor- 



AUoMh, ^JclfRadm Toho 
L ♦, td udd ce de^ b d ndlls 
chlnoh ne cot^nalt plus 
debornes.Nou^ dppre * 
nonsd Imstdntqu'un dt- 
tertfd^tenMeke commh 
pdf^P^^ui^Surld Hgne 
^{dechemmaefsr,,^ 






,,,de Shanghdi a 
Nanking, Apres 
avoir fait Jdu- 
ter id voie f ies 

n V / y ^ W e 



.,, ont arri¬ 
te le train 
et dttague 
tes voya - 



,, dont un 
nd nom- 
a eid tue 
essayantdc 


Uya doiize 
su/eis Japonais 
patmt les vic- 
times, tear 
coup fait,. • 



,. * /e*5 bandits, 
du nomhre d*ane 
cenfdine^ se 
sont enfui^ 
avec I ear 




j/ej Dernteres tiouvefles de 
, Tokyo !,„Editio rt jp ecialel ,. 
; les bandihchmohaftaguent 
un train de voyageurs ! ,.* 



... et leJapon doitse souvenirqu'ii 
est le gard/en de IVrdre etde la Civili^ - 
sat ion en fx freme-Orient.l *.. C/oire ei 
nos he'roigue,s ,30/ddts qui vont partir 
noble cause!,,. 




,., et,une fois deplusJeJapon 
a rempiisa mission de gardien 
de t'Ordre etde la Civilisation 
er? Extreme - Orien t!,, *3i no us 
dvons dUfd rtotre grand regret^ 
^envoyer dcs troupes en 
XhinCf c^est paurdefendre 
id Chine eite-mimeT^. 


He!he! Je vous dveis 
prevenu I! fait mal- 

Sdin , en Chine, pour 
ies petits curieuK de 
votre espece, * * 





















































































































































































/%?/? chduffeur vd vous tecondufre a 
Shdngbdi, MoiJd\ encore un petit comp - 
ted regter dvec ce jeune mdhcretU.. 


//5 emmepe id 
etmbntenferme dan^ 
ce/te piece, *, Q^e mnt- 
ib fdire de moi ?. * . 



Exojsez-moi, cher Monsieur 
Tin tin, mabje nkipa^ pu m'oc- 
caper devQus plus tot et, 

nptez-vous 
fnoil.yoi- 
cequeje vou’ 
- voir.. 


Cegu'it me pldira 
de fdire,cher ami L.. 
Vous etes id chez mol 
dans id baniieuede 
Shdnghdi\ Person- 
ne ne vous dvu en¬ 


tree; person nene 
vous verrdif jamais 
sorfir,sitel etait 
mon bar} Dlahir, *. 





Vous efes done d ma merdet 
Je p^u is vous fdire d/sparaifre,,, 
Maisdout bien reflechije ne 
veux pas votre morh! Nott,et 
j*ai^cide.au conhdire, de 
vous rendrela liberieL,, 



Vous p erme/tez ?, ,, Jesuis 
a vous dans un instanl ,.. 

Je.,,/e vous en 



bh bien/j'dvoue 
que je ne m*dttem 
dais pas a ce/a 



Connaissez'Vous ceci, 
mon cher ami ,» 


le poison-qui- 
rend-fou Ul 



Une toutepefitepi- 
qure.,,et Je vous 
rends ia Uberte •.. 



R a ssu rez - vo us, 
VQyonsi...Jai diti 
une to ufepetite 
piqSre,„ Vous ne 
serez done pas 
fur/eux,,. 



Tt Tchang ?, 
Pas encore rentre, 
iui non plus ?,, * 





i/nj deux ^ fro is J quatre ^ clnqj six ^ 
sept T Via I e tie! Viofefte / * *yj / 



ft maintenant^mon cherdmff\ 
Je vousmets aid parteL >, 


Cotf.,Cott ,,. 

Cott ,,, 
CodaaaA I 



































































































































































































































[ RRRRRRRRRRRRR!...>J//eff^/0f7 / 1 

voUa t'dvion qui arrive / . . . 

TrdldUoatl^^Dzim / 
BQumLSralahoufiL^ 

^ . . ^ j 

[ tf ce brd^e MiJou quf 
croydit cue j*dVdis pet^- 
da U rdison J^~ , 

> _ _ r 

Ou bien il ' — 
est foul... 


/^c5=*= 


f 


@ 


Comment se fdiNlddH- 
leurjj gue jenesois pds 
foUf reeIlement?,Jlm'0 
pourfdntbeiefbiertp^ue.^ 






































































































































































MiHe mUUdrds 
de ^amourdisl 
ce du 

yadja 'idjah que 
je lui rf/ mjec- 


Tchan^, que vom Wez 
charge de ^urveiiler 
/d mahon de Mihu~ 

trer^ 

Qu*ii 

vienne 
tout de 
suite! 


fetais cache dans IUutte 
pteceJ'diremplace le ra- 
dja'idjahpar de I'eau . Et 
le veritable poison,jevous 
lairapporteJe mesuis 
egalemenf occupe de 
son poignard et de 
son pistoiet 





hafsL . ,7W/ fadii it re assays i/jepdr un jtun e iuro- 
pee/f, un esplon au se rv ice des^ Chinoh • 
// se nomme Hk Tinttn I... 



£t mainfertantf a Ska¬ 
git de retourner chez 1 
Monsieur Wang .. - , 

1 

1 

JSJ 

j. 1 

rljt 





// ny a p/us une 
minute a perdre 
si Je veux quit ¬ 
ter id vUie / ,,, 



























































































































































m 





Comntent Vi^is-Je 
3ortir de la yl/Ze . • 


m 


Trap fard/,..ies 
Japofrals sur^eiJ- 
/enfJes partes!,.* 
Je ne pourrai 
p!us passer!**. 


^Tu es celui dont la 
fete est rrfisedpriK 
par iesJdponais!,,* 
















































































































Tu m ^duve Id vie\ Je ne 
roubtierdi jdmdls / 





Que fdlt-H pdt IcK hdh/Ife 
eff Chi no is ?... C'est etrdn^e. .. 
Nempeche que si Je ld\^dis 
recon nu pi us tdttje ne 
I'durdis pds rdt^ i .,, 





















































































































































Stes jur de ce 
que yous dyaticez ?*,. 


Absolumenf cerhin^com- 
mdnddnt!,,,Jc tdi vu 


comme je yous yois!... 


f — -;- 

5i nous mdrchons blen^ 

nous serous cesQ\r encore 
chez Monsieur Wanq... 







































































































































'f dvez mer^fiL 

frdce de TtnFm.. ^ Vqu 3 <d!iez done 
tenir d notre disj^osition /. ..Onne ba- dine pas 
d^ec /yi/ior/fe n7i/i/dfre,sdc^ez-/e/. 


.Onn'd froi/^e nuUe 
yous 


I 


Qdfje sqrtejeulement 
did^et it verra de quet 
boh Je me chauffe.ce 
petif gredin! 



Ainsi done, voUd ce mys- 
terieux poisonquia dej^ 
fait tanf de tdeages^.* it 
dire que.sans iinitiative de 
votreserviteur, jyilahi mol 
dussi.enStre /a i^iettme . 





ilh! 6i I on pou- 
va/t ren dre /anai- 
Sana sonfihh^, 
Mdh c'est im - 
_ p ossible*.* ^ 



A mains gue .,, 
Ouif mdis if 
y d une chance 
. sur tniile!... 


£t encore faut-il 
pour ceia queje 
reusshse a retra¬ 



verser fes //gnes 



Courage,Madame!.. .Demairt ma- 
finj'frai a Shanghai et je ferai ana¬ 
lyser tepoison qui a fait perdre la 
ralsona votreflfs^Peui^etre, ~ 



Je tremble pour v0us!*..OubheZ' 
vans que votretHe estmiseapriK ? 



Ne craign ez rienStje puis 
arriverald concession Inter¬ 
nationale Jesuis ensure- 
tS.Lapisne peuvent plus 
Hen contre moi*. * 


AHo?*., Out ^ 
c^est moi-mirne 
** *A qui di-je 
fhonneur?.. * 



tci Dawson Je chef 
; de police de fa conceS' 
si on internationah -.. ^ 
^ dn certain Cibbonsest ' 
, retenu pnsonnierchez ; 
; vous,n*est<epas..Dui..Jf 
' Cest un gros industrki i 
; dmeri€afn..AuLJevous " 
conseilledefe remettre 
: en Hberte.Jfpourtdit : 
vQus cr4erdes ennuis. 



Self mais a une 
condition... lYouj 
recherchans an 
Jeune espio/t 
europeen,nomn7e 
7/nt/n.J7/ cher- 
che refuge dans 
la concession inter 
nationa/e, vous 






























































































































































































Commen ttJh'eit 
pis encoreprh?„. 
MiHe mi/Hdrds de 
Siitnourd'is!... £h 
bienlje double ia 
prime !.,. Oui,j'offre 
iO.OOO yen d qui te 
capture-git^rd 


mdintendnt, comment 
Vdis-je m'y prendre pour 
penetrer en viUe?. .. 


AlorSfVoud etes urai ~ 
ment dicide ?... 

Oui.etdoyez 6dm crain- 
te: tout ird bien!...Et 
d‘diHeurs, je yous 
tiendrai du courant .... 






Cepapier ?...II vient de 
s'envoler.mon general... 
txcusez-moi... 



Quatre jours d'arrets!?!.,. 
Mai6,mon genera!, cest 
un papier qui... 



Huit jours ?!! _ le^ 

B ien, mon gdnerai !... 










































































































































































Pfais^^^mdis le 
g4n6tdlvientde 


£t mo/ Je ^ous dis^ skro - 
nyonyo / gue je suis ie 
general Harartochl!*, , 
J*dl ete attague,^ur 
te, par un Jeune Chl- 
gui m'a depoullle 
de mon uni for- 


Mon commanddut, // 
yak un petit homme 
qui veut absotument 
V 0 U 5 voirJl pretend gue 
cest tui !e general .. 

Arr/enez-k-moi 


Eh bien! // est char- 
mantnotre nau^reau 
general I 








Ensulte.nous rendons 
Id Uberied notrebe- 
dalne -pastiche /.,. 
Content^ Miiouh . • 






B Mdls regdrdei-mQiL..you5 voyez b/en 
qu e je su is £ urof- 
peen... 



Qaese pas - Ce gargon n*d pas de 
se-t-ii?... paplers.Slr...^^ 


Permettez?. 



Inutile d'insis- 
ter.myboy! II 
fdut des pa- 
piers en r^gle 
pour penetrer 
dans Id con¬ 
cession.,. 




Quefdire?...Mon Bleu! 
u/repdlrouillejaponaheL. 
Hfdutabsolumentgueje 
passe tSlnon,, , 


















































































































































































































































































































































































ce gue je^dh.Sirichestqu*)i 

6fdif petitf qu^il et^it hdbfUS cn 
Chwo[Sr et qu"ii /ny declare se 
ffommerTii^tin.. , 


it.^JomerretMui 

!U bleti 


Tmfin 


(^d,parexemplel 
..JuteSQuviens, 
Miiaul..Notrevoyi.- 
qeen Arable 
La scene oUjesuis 
tntervemxL^.Le 
film qae totir^ 
nait M. Rasta- 
popoulosh 


P 


Oil d-f-i! pu 

passer?,,. 


A gauche?., J droife ?, „ 
Tout droit?,,. 





Je,,,jesui 5 bien content d'avoir 
gagne k CQurse„,et,.et pessageral 
defaire mieuK la prochaine fois ,,. 



Le Presidentde 
fa Repubiique 
Poldomoldague 
biai/gure une 
eAposition 
canine,,, 



Wouah! 

Wouahl 


Wouah / 



WOUAH! 

WOUAH! 


Silence 

MUoul, 


ie professeur 
Fan Se-ieng, 
calibre parses 
remarquahies 
ouvrages sur 
la folte, vicnt 
de rentrer a 
Shanghai'apres 
un long voya¬ 
ge d*4tades 
en Amerigue, 
le void, dans 
son beau jar- 
din^goutant 
enflnun repos 
blen merite,,. 





it 

Bab 



HI 

^1 





//e/)/.. JW 





Ckez Ie professeur Fan Se -Yengl,,. 
\?ous 3dvez oil jl habile 


(1) Voir LES CIGARBS DU PHARAON 


















































































































Out, il e5t dile a une 
reception dor^nee^ 
en son honneur^ par 
son ami, Monsieur 
Liou Ju-Uiii rue de Id 
Montaqne Pourpre ,. * 


Vest blenje 
Vdisy dller,, 


Mon coeur esf dans /7n<^uie- 
tude. Hon venerdbk madre 
m*dvaltd'd quilseralt ren- 
tre vers dU heuresM U 
esf plus de minuifL ,. 


Yousd-td! dlt oii 
a dlialt?... 



Comment, mon tres honorable ami 
n estpas rentre chex hi ?.^X*est etran * 
geL,, H nous a guides vers dm heures^ 
en compagnie d'un de nos invites, 
Rastdpopouhs,.. 





Tintin L,.Quel¬ 
le bonne sur¬ 
prise/... 


1 




I Bonsolr, Mon - 
I sieur Rasta - 
I popou/os I. 



Je vie ns de quitter Monsieur liou, qui 
ma dit vous avoir vu partir vers diK 
heares, en compagnie du professeur Fan 
'■ " . IsF 


de-Yeng. tst-ce exact?,.. 


Cost exact, oulJ'ai reconduit 
ie professeur en volt are etje Fa\ 
qui He au coin de la ruedu Sage 
ImmensefOu se trouvesapro¬ 
priety. . • Hals pou 





le professeurFanSedengdest 
pdS encore rentre ch ezIuiU ,. 



Pas rentre chei !ai ?. . , 
Mats it nya pas cent me¬ 
tres de Fendroit ou Je 
Pai ddpose Jusgwa 
Sd port el... 




























































































































































































































A//of,.. Oui!c'est 
mof\.*Qu y d -h U ? 
» -. Tonnerre !,. * 
£t VO us n e l*dvez 
paa drrete?..* 
Triple cretin !,., 

VTJ 


Ce n*eat paa 
md fdute^ 
chef!..lepor- 
tier mddver- 
ti hop fard: 
// etait dejd 
repdtfi ., • 


Refdiaons^en sens 
in vera e , ie chem'm 
qud parcouru ie 
profeaaeurdprea 
ehe deacendu de 
Taufo de Rasta- 
popou- 


Ainsi donc^votremai- 
* tre n*eaf foujours pas 
rentre ?.,, ft range .,, 
Bonje vaia memef- 
tre en campaqne... 



W.R. GIBBONS 

OlflECTELR DE L AJ\flERICAN & CHINESE 
STEEL COMPANY 
NEW YORK SHANGHAI 

Bund. 53 Shanghai 







l/oici ce don tit a'aqitXelte carte deviaite 

vousdppdrtient,n*eat-cepast,., fhbien! 

je Vai trouvee rue duJage /mmenae^ 
pres de/d maison duprofeaseur fan 
Se'/eng, qui a diaparu cede nait , • . 



Disparu ?... Je.. JignoratStnature/fe - 
ment ,, Dbpa ru /, *. Ces thus rre L. Je /H 
ren contri hj erchei dea amts ... 
Ccstia queje f ; / at remis cettecarte., 






AH o F. ..Richards ? 
...Fiiez ftnmediate- 


Vife! paasez- 
moi lechefde 
Id police!.,, 




mentdvec Brown 
chez le proteaseur 
Fan Se-Yengfue du 
aage Immense., Je 
viena dkpprendre 
quetint'm esfenroU' 
tepourydUen..Hef~ 
tez-iui la ma'tndU 
col let etam en ez- 
















































































































































































































Ahic'e^f- vous,Monsieur!... 

^nfrez vlte! _ h vierts de 

recevoir une fetfre demon 
^ vinArable mdi- 

Une iettre 



f* ^ Ud- ^ 


Af. 



o 4 /tKtA 


i. ^ 



Kif/j pfijr//r d' /d recAerrAe 
C/Z/ /7rD/<?Jjet/n/.,.Pe/?C7'd/^/;770/7 
dAJe^ce, voulei-YOus conserver 
ce pdquet?,. * Jiir/ot;/,y:fre 
nez-en qrand soin. * * 





Voiid, chef, nous Yous 
dmenons Tintin!. , . 


Bra VO,Richards! 
,., fdifes - /e 
enirer ,*, 


/^//ci F.,depaste depolice 
jd pond is ?.. . C'es t vous^ com ■ 
nfdnddnt?..Jci Bdwson. ,. 


. T/V?///? / *. * 
Koi/j Vdvez drrete 
Toutes mes fe/icit'd - 
f/o ns.., Oui ., * Cesf ceJd.,. 
Parfdih .. Dans une demi - 
heure,..Aa revoir .. < 






- Cest honteux /*,. Je juis ici 
^ en tern hire intemdiiofidi, ot 
: VO us rravezpdsle droiide me 
Iivrer dux dutorites Jdponaises!,„ 


" y 

y^/werd/j Sdvoirpour guei 
motif vous myvei arrete .,. ^ 

i/ne seconde,mon ^ 
cher ami, vous aHez ^ 
etre sdtisfalt... , 



Pardon! c'est tout dlff4 - 
rent!, ,, A vez - Ki:'i/5 olfj pa - 
/3/erj^£// 

circa!er dans ta concession ? 

Non, n *est-c€ pas *. .J'ai 
done ie droit de vous en 
expuiset .,, Sif par la suf- 
te, lesJaponais vous d/re-L 


fentje n y^^^puis rien 






















































































































































































SXeu/x. . . 

Venerdbh, Tin fin est pni - 
sonnier des Jdpondis qui 
Tont condamne a mort!.,J‘di 



,■4 

K 

% 

nr 

K 

m 


AVIS 


Le consul I de guerre de la 
V Arm^e d'accupation a 
condamn^ ^ la PEIEstE DE 
MORT le nornm^ Tin tin. re- 
oennu coupable : 
d'espionnage; 

2^ de tentative de meurtre sur 
la pereonne d'yn sujet japonab 
3*^ de vialenees eur la pereonne 
d'urv off icier ey|>§iiear; 

4** de port illegal d'ursiforme et 
de distinctions honorltldyes. 
Pendant Iss trob jours qui pM* 
c^deront I'exScution, le crimi- 
nel sera chargd de la cangue at 
promen^ k travers toute la ville, 
atin de servir d’exennple h la 
population. 


j^oi4/£6 6nccH^ ^p£U^S4 


Et dem^in^a !*du* 
beXintinaurs ter- 
mine Jd cdrriere... 
car je ne vois 
Yraiment plus 
comment je 



Croye^ - vous 
qu^ii acceptera? 
, , * Out ? -. , 



Que me 
yea t-on 
encore ?** 





Bon jour, man cber amt .., 
Mitsuhiratol.,. 



d deux con¬ 
ditions: pr/mo, que 
vous vous enqdgiez 
dans nos services de 
confre-espionnage ; 
SCCUrtdo,que vous m*in- 
diguiez ou se trouye ie 
poisongui m*a ete vole... 









































































































































































































































































































/Ih! comment vous remercier?. 


Chut!pes de bruit!.,.He 
perdohs pas de temps... 
Jai^ez -moi, vite!, * * 


Je vous indique 
le chemin ,,, 




Chez mo if out !...C'est 
fa mdison voisine de 
cede ou vous ^tiezem- 
prisonnS.Oes qucfdiap- 
pris voire condamnathn, 
fai huS cettemaison et 
j*di mis d profit ies trots 
jours duranf {esqueh 
anyous a promen^ en 
viHef pour creuser 



A presentf H jaut quHter 
immedidtemenf U vUie, 
car haute est proche 
et halarmesera bientot 
donrtee...Ah!ie voUd... 

Tout est-ii pret7... 






m- 

ft 












Bis pa ru?...Le p rison rtier 
d dispara .Bougre 

d'imbecitel.^^Quand on 
a ia garde de queiqa^un 
on nele iaisse pas filer!... 
tt fe commandant ?... 
Que vd -/-// dire fe com- 
mandantf heint.,. 



Tin tin s'est eva de?.., 
3ar7de d'imbdci/es !. . * 
Qaand on a /a garde 
d^un prisonnier^Qn fe 
surreiHe!... Et 
que va dire fe 
aeneraf ?, 


/ous ^tes un im¬ 


becile f comm an - 


ddilf!... Quand on 
d id garde d'unpr 'h 
sonnierpareifon 



prend s es pre ca u - 
tionsLJurtoa tque 
iachose nesoit 


Par fe tonnerre 
du Fusi - Yd ma / 
Tint in s^est 
evade !.. • 




fa/tes redout/er 
de surve/i/ance 
dux partes!... 
//nefdut pas qu'il 
puisse quit - 
ter /a viHa et 
faire rire a 
nos d4 
pens!.. 



C*est mon frere qui me Fa 
ditf et ii ie ter7ait ddngardiem 
!e petit Tint in s*est echappe 
z et 



Alfons.bon! ce sa~ 
tane Tinfin s'est 
evade et on me 
recommande 
cFouvrir Foeif ... 
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^ 1 





Ndvez- vom pds yu p^^ser une char^ 
reffe charg^e'e de sacs ef poassee 
pdr trois Chinois ?, *. 

uiun ^OuitjeVdi vue,. ,]|\( /JT" 




fhbien^me volia pro- 
pre/...7btjs /es 6dC6 onf- 
pourf^d/ff^^te franspercejL 
Jenycamprends nen!.,* 












































































































































































^//o ? ,., Out * * * Vou^ 
difes , On d vofe 
une duf'o blindeef..* 
\/oyons,ce n^estpas pos- 
siblet \/ou^ divdguezl.,. 
Je* * * C'est hren,j*dr- 
ive !.., 


Toutes Ie3 chances f Nous 
sommes passes comme une 
htfre a la paste t * * * 



Sans compter que nous 
avons retrouve ce bray^e Mihu 



J^en di dsseii** *AsseZf comprenez-vous?** *0n vom 
voiera blentat an regi^^tnenl hut 
skronyonyofatvousny ver-Wtrezquedufeui^gR. *. 


£t pourquoi ne tut 
d^t-on pas immedldfe- 
ment donne la chas* 
se?** * RSpondezI* * * 
Pourquoi?,** 




Impossible, man 
general, tous les 
a at res m oteurs 
avdient e-^^le 
sdbotes ^ 






Alio ? -, Oat t man generdi *. * 
Mous avorts repiti Pauto 
bUndie^atz milles d'id, 
surk route. £lle itditar- 
retee* ,*Qaifnousd^on6dt~ 
terrietnousdvons efe 
voin„tfle itait vide„,Oui, 
plus persQnne,,*Je ne 
sdis pd5**,Mdi5 mon gene¬ 
ral** Jllo?*,,Alto?* . • 


Des incdpdbles! *. * 
/hus des incdpdblest 
skronyonyo Qui 
nous dira mainte- 
nant ou se trouve 


Tintln 



Procedons par ordre.Si Pan 
veut Sduver rotre/its,ilfaut 
tout d*dbord retrouver Fan 



Se-Veng* Ensuite.nous nous 
occuperons de Af/tsuh/rato 
sdbande,,* 
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Je pdrNrdi done de- 

mdtn mdtin poitr Hou 
Kou^^ut le Yanq tse - 
Hidrtg. Cast /a qua U 
rdneon da ptQfe55eur 



Yous ne h ^dviez pas?. - 

flet/^c d rompdses d/qi/es/,.. Tout 
(e monde fult devanf'Imondddonl 


























































































































Mol fTchdng 
Tchong-J^tr... 
Mdts..,pourquoj 
m*as-tu j*f£vi/e 


Out\ poutguot ?. *. i/e 
€ro:fais gue tous ies 
diahles biancs etdient 
mechants, comme cewx 
gui onf mdssacri man 
grand‘pere ef ma gram- 
mere, i/ya hngfetnps. 
Mart pere m'a dit que 
tetaltpendantr ^——— 
la guerre de^ AhlQUiJd 


>omqs de 
. iet1ce\. 


guerre des 




^fals noJ7fTchang,touj 
/es Blancs /le jontpas 
mauvdis,mdls /espeu- 
p/es Je connahsent 
maL A/nsI,heducoup 
dTurapeens - 
ginent 




Gertera!, Je vous 
dpportedes nouvel 
les de Tintin I... 


l^ous saye^r ou 
// sefrouye?.. 




{es memes iuropeens 
croient dur commefer, 
que tou tes Ies Chinolses, 
sans exception,ontdes 
pieds minuscules el 
qu e,maln tenant encore, 
toutes les petites f ti¬ 
les chlnolses ^ubis- 
sentmllie tortures... 


... tous les Chlnois 
sent des homrrtes 
fourbes et crueh, 
gulportentune nal- 
te etquipassentleur 
temps a Inventerdes 
suppiices etd manger 
des oeufs pourris et 
des nlds ohlrortdelk... 


destinees a empecker 
leurspieds desedeve - 
loppernormalement bn - 
linplssonfcon^aincus que 
toules les rivieres de Chi- 
nesontpleines depetits 
bebes chlnois que 
fan Jette a t'eau des 
leurnalssance... 

_ 


c" ----—^- 

Et yoildf man cher 

Tchang, comment ^ 
beducoup dEurope- 
ens valent Id ChineL.. 


^hlguilssont 
drolesjeshd- 
bltdnts de 
fan psysl... 



Je vie ns de 
recevolr un 
telegramme 
mdnnonqdnt 
qu'll d prls, 
ce matin, le 
train pour 
tiou Kou... 


tfoul(ou?...Mdis c‘estenpiein 
terrltoIre chInoIs 1...Bu mo¬ 
ment girl! est la^ nous ne 
pouvons rlen contreluil... 



Etma in tenant, Tchang, 
que vastu fat re 



Jdlperdu mes 
parents...Je ne 
sals oud//er..Akf 
si /e pouvals yous 
accompagner. 





Cestque...jevdis 
peut-Stre cou¬ 
nt de grands 
dangers -.. 

fh bien^ d 
/) deux t nous 
^ serlons plus 
forts... 





















































































































































1^0 tre ide^ est excel- 
lertte. *, Reste a voir 
sile chef de id police 
sera d'accotd ... 


, je re ponds 
de iat, generalL.* 




Monsieur Mihuhi- 
rdtot.^Sesf bien^ 
qudl entre ,,. 


Bon jour, cher Monsieur. Quel 
bon vent vous amenej^.. 


Jeviens vous demanderunser* 
vkeMnservice en echarge daguef, 
si vous conseotiez a me le rendre, 
je vous tiendrak guifte de k petite 
somme gue vous me devez encore,.^ 






Void .. * Tintin se Irouve a Hou Hou,en ce mo * 
ment .., Bh bien,je voudrais que vous lefas - 


siezdrriterf. 


_ j 

rarrMert.^.A doit dou?. ..Mds rest i 
en territoire chinois /, ..ttei pou-^ 
voirs, vous h sa vez^sont Umites ^ 
J _/rf (omesshn ^mterndthnaiey 

K <10 - 


Bien sur, mats 
croyez-vous que 
td Surete chi noise 


vous refuserdit 
tautorisdtion de 
poursuivre un 
Luropeen,meme 
en dehors de la 




Oh!te motif!.., Ouesais-je.mQt t., * 
Vous po u rriez, par ez emph, le soup - 
qonner d^avotr participe a tenle ' 
yemenf- duprofesseurfanSe-yertg 



Cest une ideepn effet 








Alio, out, Id Sure 14 
chinohe. ,MonJour, 
mart cher coileque... , 
Comment?,,.Fdn Se- 


Yeng ?... Vous avez une 
piste ?.. Mn turop een . * 
Cl vous desirez une 
au to ris a th n pour vos 
agenis?,..Tres voion- 



II- 

^ C'estfdit!..,J)fous'^ 
^ aurons /'auto- 
' risat/on demaln 
matin. Mes 


hommes parti- 
ront Immedia^ 












































































































































































































































Mdis^ commetit 
dondJ^^uh rd¥i de \ 
pou¥Qir dbt'it&rsous 
man hit le 
(iemo/7 smi ^ 



Je t^ous di donni le 
manddt ddmencryoki 
mdintendnt un Sduf - 
conduit emanantde ia 
Surete chinolae^ Cela 



. * /'►'> 


m 





yX 

tt 



SORETf 

G^N^RALE 


& 

f 

■4} 


Ordre aux 
autorites chi- 
noises de se 
mettre a la 
disposition du 
porteur de la 
presente et, 
au besoin, 
de lui pr§ter 
main-forte. 


J 



^ichu 

mefieri.*. 


Oul^nous voUa 
obliges d'arreter 
an ami / . ^. 



U y a encore un train ce aoit 
Nous dvons juste te temps de 
^ fdire nos prepardtifs.,, 



^nde - 
iTVCum . ,. 


Ho us dvonsh ien fa it de n ous 
degaiserL,. 


Quei metier, 
man Dieu / .. . 
Touie une nuit 
dans le train. 
Puis t ce matin, 
hols heures 
de marche... 
£nfinf void 
Hou 


Imagine - tot Peffet gue 
nous aurions pro dull dans 
ce petit pateiin si nous 
etions arrive .5 id .vetus 




Nete retournepas tout 
de suite., .hai Nimpres- 
slon gue qudgu'unnous 
^dt £3^ 1... 




IHgR/yH 

jl^S 
























































































































Mon pduvredtni 
si tu SdVdhi.,. 

Comment te 
dire ?. *. 

n 

Mdis enfin.ekptiquez- 
vous /... y d-t-U?,. * 





Et icL ., ''Orcfre ^ux 
dutorite^ chinoijesde 
6e meftreS la disposi¬ 
tion du par tear de 
id presenie*\,^ 



Cestbien.fdiies ceque 
vous dvez a falre. Je 
suis prefd voussmvre... 






Monsieut le commissairc.rtQus i^emns d'arreter 

ce /eune horn me. Void ie papier qui nous auto rise 
d op4rer en territoire chinois,,,thhlen,QuesNl?,,, 

Dans uneaufre 

pochOf Sdns 

doute^* • 




Mon Dieut Je idurai 
mal remis en poche, 
dpres I'dvoir montre 
d Tin tin / 


Eh bien, ce 
























































































































































































































Que stgnifie ce nVe, 
commi^sdire?^ 


On dirdit vrdimentguii 
5e moque de nous /.. * 


71 


Que s/gntffe?,..Hdfhd! 
hd L. .Je vdis vows ren - 
dte ce precieux. docu- 
ment. * ,£tpaiSj votts 
voi/s en irez bien vi- 
te. .~ Jd/7S vo/^re pri- 
sonn/en, nd/-^e//e- 
ment/. 


Cejf honfeaxf 



C'est un 

JCdndd/e! 


f/ous durez denojnouveliej^ccmmissdireL 


amsi 


C Nous dHons immediate' 
S tnent di^iserJhdnqhdi de 


ces procedis ingudh' 
fidbies / - - • 



Libre, oui ., . Je ny com- 
prerfds rien{, , .A Id vue 
de teur pepierje commisseire 
d ecidte de rire et iesafait 
mettre a la partef ,,, 7u ne rrou- 
vespas ce/d extraord/na/rel.. 



[ Mo iF Pds da tou ^ . Car h pa-^, 

I pier qu*/is ontpresetifediicom l 
1 missd/re, cesttnai-mBme guifd i L 
1 dcr/tL . ypi dceq ui s ^estpasse*. Le [ 
T i/er/td -^K^hie documeift,^ 


j— -—7 - -V. 

etdit tOfTjbe d terte. 
4pres yofredepdrt,/e 
/ yi ra ipdsse ef,/'ayan t 
itijyicoura dJdmdi- 
sonJd,rdipris unefeail ■ 
/edep/pf'erdemimefor- 
matet jy cecr. 

‘^Aucdsou roesnyarie:^ 
pdS remarqu^ que 
nous sommes deux 
fOiis t en voidMprea^e 
of tide He " // / y / ife ^ 
remeffre cepapiera 
id place Qu pdv'dis 
trouve i*dutreL.. 



Je comprendSfd 
present !... Tcha n g, 
tues un verita¬ 
ble ami /,., 




Pduvres Dupont 
ef Dupond!. .. 



Ueui/tez envoyer ce 
te/eprammea t'adressc 
du chef de police de fa 
concession infernatio- 





































































































































































































Sdperh’popettei lej commum - 
Cdthns teleqr^phlques dvec 
Shdtighdf 6ont com pees a cdu* 
se des inondations / ., * 



-^ 

//vd done fdUoirretourner 

dShdJfghd'i poury pren ~ . 
dre de nouvedux. ordres /,. .f 



VoUd Idrage^.^Je 
crois qu^li serdit 
plus prudent de 
redescendre .., 

Tuas raison^ 
Tchang. 







i ‘ — ----1 

finis 50 ns / *, * 

Aux grands maux, 
hs grands remHesL,. 
'*Qu*i! disparaissei*' 
Ces trois mots suf- 


Voiid ie messager quefat- 
iendais-.. ft vient surement 
m^annoneer que Ttntln a 
ate arrefe!*.. 


*'Arrestdtion pas 
eu lieu. Tintin 
litre.Aftendons 
ordres.-' Mih 
le millions de 
samourais / ,. • 



N'est- ce pas revoltant, de 
voir ainsi rouler touteianuif?. 


tt tout celd d cause 
de ce satane com- 
_ missaire! 





Voila Ie vieux 
temple en 
question.. * 



Ce temple doit certainement recevoir 
Id mile de nombreux tourhks,Regarde, 
Tchang, Hya mime un photographe! 





















































































































































Mith tonnerre^ * 
md mitrdillef ^ 
tc en - 

^ rayeeL.. 







Sa/e fh//7o/5 f ^^ Je m'en vais 
f'dpprendte a te meler de ce 
gui ne te }^egdrde paaL .. 



Basies pattes, 
scele^aflou je 
vous'*phohgrd- 
phie^*a bout 
porfdhfL,. 



A nous cieuK mdintendnti 
Js DO rtd is m'est-ce pds t * ♦ Cest Mib 
to qui vousd charge 
beile besogne 


4 ^,- 


Ouj\ if d peur de vous^^^ 
Vous possedezfe poison 
au radjatdjdh etif craint 
gue, retrou vanf FanSeiffen g, 
^celui-d parviennea decQu- 
^ yrir Ie rem edeace pois . 

Cestpoar ce motif gu if a 
fait enleyer le professeur 


-^h! c’est done 

lui MdisdiorSj 
id ieHrt dans id - 
queiie fan S^-Ycng 
accuse ies ban - 
dih chin&is^, ., 





Xefte iettre etdif 
un faux, destine 
d lancer la po - 
dice sur une faus 
se piste ... 


tin faux! . 
jautdis du 
m'en dou - 
ter / *, * 




Ft par consequent, 
Je p rofess ear Fan Sedeng 
frestpas dansceyieux 
te/np/e...Ou esf-U ?... 

'Ni— '" ' ' '- 



ybus meniez!,.. 


Je vous jure 
gue Je dis fa 
verite! 
Seuf, Mitsu - 
htrato suit 
ou if se 
trouve.* - 



7 Oest bien^nous at- 
hns tedescer^dre 
a Fiou f(ou...fiiert 
de grave,n'est‘ce 
pas, Tchang ?... 




Non, gr^ceau ciefi 
fa haUeasimpiement 
eraffe Vepaule... 





Bon, fe voild sous 
fes verroas.^.Ft 
ma intend n t, Teh a ng, 
puisgue Mitsuhfra - 1 
to ne vient pas a 
nous , nous irons a 
Mitsuhiratot , , , 
Qu'en dis -tu ?..» 



j^fors, en avantt... 
ften route pour 
Shanghai'!... 



^oi/a ie train de 
Shanghai gui 
arrive ..- 



Nous y sommes 


Fagon deparfer!... 
Hja encore troisheu- 
res demarche avant 
d'arriveraHou fioui... 
Quei metierf mon 
BieuIque\ metierl. 























































































































































































































































































































































































JSs ^€e^n^cLe - 

Vo ild les der- 
nier5 voyd- 
geura,,, et 
toujour 5 
pd6 de 
Tin tin... 


B re douiiie^^ chef!,,. H 
n'etdftpss dans fe train* 
A man avis^ // seta descen- 
du en coats de route ... 


Tonnerre! Cest texanf, 
a id fin^ detre tou- 
Jours tenud en e'chec 
pat ce gamin/ 




f/ous dvons bien 
fait desaater du 
trainalots quit rakn- 
tissditdvdnt djenfrer 
en gate. Je sals sur 
qu'on nous^^atfen- 
dait a fa 

snr* 



AHo f Monsieur 
Mitsuhirato 
Cest moi, aui. • * 
tfe/as! non ^ a . 
noasdg/isse en- 
fre ies doigts!**. 
Ouije ie regrette 
comme voas ... 
Que voulez-vous, 
Je ny puis 
rien !.,. 





HdUre, Tint in estaShart- 
qhayfy.JeVai vu en com- 
paqnie d'anJeune ChinolsMs 
sontmantis dans un tdKi ^ 
mais je nai pa entendre 
fad tease quiis ont don- 
nie du chauffeur. , * 


Dommage!... Ecoute, 
/dmato, fa tas fe met/re 
en campagne et fa tas 
essayer de savoir ou 
a se cache et qui fe 
ca che. Compris ?... 




6race a a del, nous void de nouveau 
reunis.A present, vous di/ez pren - 
dre guelquesJours de repoSfdfin 
que vofre biessure salt rapi dement 
- cicdtrisee.. , 


Qien sCtr = 


Z6ne 



Afors, tu n as vraiment 
p/us ma!?... _ 


Plus da toutjchang. 
Regardedoufceia 
fonctionne norma- 



































































































































































































Pourqugi ny ^eralt-U 
pas?..,VQtla huit joar's 
qa'i! est * 









Arriverons-naas d temps?,„ 


i/s sa i^ert tiout ies dr/ en tendus !.., 
/is s^ven/qae rest Mom/eufH^dffq 
quime donne /^hospUdiiie.,. Us dot - 
vert/i ert/e v^er cetfertutt iui\sa femme, 
son fib,.. If nous a asst, s *i/s nous 
trouva/enf /a/,,. A hi diet qu'en 
ce fnontent,peuf-%fre.*.£t cef/e 

vnituri^ rtiii _ 






































































































































































































































































Abso/um en tL .Jh 
sdye a^esc de^it/sen II 
d w/s une bdrhe-postiche 
etune perraque noire^ 
mai5 je I'dl r^conm... 










































































































































































Je protest^LJe. . .jeprofesfeL * 

Ah!dh! /"u prater- 
hie/t!tu 
ne m^n^uespds 


Mdied/ctionice rt‘est Dds 
Tinffn!*..Dih'ez-le 


Norifje nesuis pas 
finjesuish consul 
de Poldei^leL .Jt i/ous 
aurezdemes 
les. 




Je rentre c/?ez /no//* * * Yd/nato , n ^oablie 
pas d'etre de/na/n, a /n'mu/t*da han - 
gar avec le camion * Le HARIf^A 

MARU Jerd ancre^ en face, Tu charge^ 
ra^ia marchand/se et tu i'ameneras 



Sdiut!*** Donne-moi art 
coup de telephone sJ! y a 





tie I he! tout cela 
n^est pas tom be 
dans rOreille 
ddn sourd^ 




chbien?,.. 


fd ^aX^hangJdi 
appris pa 5 ma! de 
chases ... Y/e/ts vile, 
r?e resto/fs pas /cL^. 
Jey'ais te mettre 
du €oura/7t ,, * 



Demdin^mlnuitR^Je lac* 
compagnefet/ide/nmentl* - • 


r 

No/?^ Tchang, je p ense 
quit vaut j?7/ei/x que 
j'dilie seat* *, Et 
voici pourquoi*,.*,,. 



^92demahnjd mimut* 








































































































































































































^^Tida/nt ^ ^, 

Vous dvez eu tort de vous 
dffdqi/er d moi, mart cher 
Wdng!,.. Grand Matn- 

tenantf // est hop tardt // 



/oi/s sodriezK., 
croyeZf n *ejt-ce pas^ qae, 
comma dansunbon ro¬ 
man poifderjeheros ra 
surgir au toafdetmarmo^ 
menf et ya roassauyer la 
vie!. ,dd /55 ez-m oi tire /.. * 
A i*heure qa '// esf ^ ie 
heros Timm estdeja 




Voila du mains 
deux, heures 
queTon roule,,. 
Jeme deman- 
deouTon ra... 


Abandonnez done foutespoir/.,. 
les ChinoiSf dif-Qn,montpas peur de 
la morf. Eh bienlje yoas ai reserve 
une fin dignede voidsL.^Votre fils, 
Wang, votre propre fits, dans sa fo- 
//ef va rous couper la letea tous!,.^ 
Vo us imaginez-vous la scenes .. , 
Votre epoase. Tin tin et vous,de - 
capites par votre fils!^ * * 



Ah feest toi, 
yamafoL,. Tout 
a bien march4 






































































































































































































f PIu 6 fatten toutcas^que 

tu ne h / _ . 4 ^/ 

voUd un d€ i^ieuK 
/j'd pd 5 you fa 
mdnquer /e spocfdcfe 
de ton execuflon!... 


Je me sufs dft queiu m Ufs- 
serafs certalnementpds echp- 
per unesi belle occasion,efJe 
rdf tendu un pfegeJI a sujji de 
te fdisserfafre^aeldisserun 
tonneau ouvertethufs'estpas- 
56 comma je f'avais prevu L .. 

PdS maf joue, 
Monsieur Hit- 
suhirdh. Vous 


^Jesdvais hten que tu donne-' 

rais dans fe panneauL^Ju 
etdis au iofusBfeuMiersoin | 
n 'es t- ce pas, ef tu as s a ns do ufe 
hien ri de nofre mepriseJtpuis, 
tu dj entendales ordtesquej'at 
donnes a fa/nato, ef tu es so 
Jus gueJd stout afia if hien 
pour foil ,.. ltd is un demes 
hommes f'd vu sorfirefm'a 
immediate/nenfayerfi* 



Void rhorn me 
grand ma ft re /, 


Mdstd- 


fons/eur 
popou/as! 


^aij Rdsfapopouhsl ... Roberto Pasta- 

popou/Qs,a qui tu as ntfs desbatons 
dans fes roues depuis si fonqtemps.,, 
Rdstapopouhs, le chef du trapc inter- 
nationaf des stupefiantst „ kas tape - 
poufos, qui esttombe dans/es ro - 
cti e rSfpres de fta vyba/pou ta/ah, et 
que fa croydlsmortf.^Rastdpopouhs, 
qui a fa vie dure, comme tu le voisjet 


qui finit touj __ 

parMompherL.WousJechefdecefte 
bande?...Est-ce 


ours 




Fdh entrer fes deuK autres, Yam a to 


Ah! tu n*es pas convalncut. 
Regarde /,., Me crois -tu, 
maintenant ?*.. 


Le sfgne du 
Pharaon Hih 
Oskhi,„{Z^ 




TfenSjprends cecf: 
ce&rpourtoi... 

1 




Lao-Tzeu fa dif:if faut frouverk vofeL,, 
Moije Pai frouviet.,. CestfrH simpfe:je 
VOU5 couper fa fete LAIorsyous 
si, vous connattrez fa veriti!,,. 



(1)et(2) Voir LES CfGARE5 DU PhARAON 



































































































































































Si, si, tout S'est 
pi^sse d meri^ei/- 
ief^.. te</uipd^e 
du HARIKA MARU 
n'd pds eu ie 
temps de dire 
ouf ! _ 



Md vieillesse, Tchdnq, 

5 ^incline respectueusement 
devdnt td jeune audacet,,. 

pbus voUd lihr€t 
Madame!, 


£t ii^, Messieurs i.^.A mon tour 

Monsieur Mitsuhirato.de yous 


1 



danner que/ques e^pUcations, 
Comment dyez-rous Meassez can- 
dide pour croire que je yiendrais 
nai yement me ieter dans la queule 
me jugez 


Sdc^ez qu€ jenignordispas qdon 
mavalt yu sortir du lotusBleu.Mdlgr4 
cekf jai decide de me rendre a u hangar 
n:9,mais jaipris mes precaufionsL, 
Nier^dans ta soiree, tequipage du 
HARIKA )AkR\^ a Me surpris partes Fils 
du Dragon^ etmis a ax fers a fond de 
cate. One pa die de nos amiss'est ca- 
chde dans ies tonneaux gal devdient 
vous itre remis.les autres ont at- 



tenda Farriyee de vos hommesS^ gul 
i/s out prete maindortepour ie de- 
barquement des 
Voussavezle 






















































































































































































































































































































LE JOURNAL DE SHANGHAI 


LE PROFESSEUR FAN SE-YENG EST RETROUVE! 

IL ETAIT PRISONNIER DANS UNE FUMERIE D’OPIUM! 


Shanghai, 7. - Le prof esse ur 
Fan Se-Yeng est retrouv^! Voil^ 
la bonne nouvelie qui nous est 
parvenue ce matin. 

On salt que le celebre savant 
avail disparu, ii y a quelques 
jours, a pres une f§te donn^e 
chez un de ses amis h (^occasion 
de son retour. D epuis Jors, les 
recherches 
effectuees 
par la police 
pour retrou- 
ver sa trace 
6taient res- 
tSes sans re- 
sulfat. 

Ce pendant, 
un jeune re* 
Void une photogra- porter euro- 
phie de M. Fan Se- n^en M. 
Yeng prise tmmedia- Tintir^ 

ra^on. nos lecteurs 

n’ont pas oubli^ les retentissants 
darnel avec les auto rites japo- 
naises d'occupation, s'^tait 
^galennent mis k la recherche du 
savant ali^niste. C’est lut qui^ 
aidd par les Fils du Dragon, es^ 
parvenu a d^Jfvrer ['Eminent 



Au « Lotus Bleu » ^tait install^ 
un poste ^metteur de TS,F. 
grSce auquel les malfaiteurs 
resta lent e n co m m u n i c at io n 
avec leurs navires et leur don- 
naient toutes las indications 
concernant la route a suivre, les 
escales a #viter. ies lleux d'em* 
barquement et de debarque- 
ment, etc. 

Des perquisitions ont dgale- 
ment dt4 faites au domicile de 
M, Mitsuhirato. Quoique la plus 
grande discretion soit encore 
observee. nous croyons cepen* 
dant savoir que des documents 
d une extreme importance y ont 
ete saisis. Ces documents se 
rapporteraient dit-on, ^ Tactivit^ 
politique dun pays voisin et, 
plus particuli^rement, ^ IMnci- 
dent du chemin de fer de 
Shanghai k Nanking, qui fut le 
pretexte de I'occupation japo- 
naise. Ces documents seraient 
transmis, ^ toutes fins utiles, a ta 
SociPt6 des Nations, a Geneve. 


UN QUART D’HEURE AVEC M. TINTIN 



Nous avons rendu visits ce ma¬ 
tin au heros du jour, Tintin. 

Le jeune 
reporter est 
actuellement 
I'hdte de M. 
Wang Jen 
Ghid, qui ha¬ 
lite une co- 
:;uette villa 
sur la route 

.r . . Nanking, 

M. Tmttn. qw esr par- , 
venu i dPiivrer fe pro- ^ qUelques 
tesseur fan Se-Vefig. milles de 

On feyoitjciav^jon Shanghai. 
tnseparebie Mifou. ^^ 

Nous nous 

faisons an- 
noncer et voici que parait devant 
nous un jeune garqon vif et sou- 
riant, v§tu ^ la chinoise. Quoi! 

c'est ce tout jeune homme, 

presque un enfant, qui a triom- 
ph§ des terribles gangsters de 
Shanghai? 

Apres Tavoif chaudement f6li- 
cite, nous lui demandons quel- 
Aiiac etir Ja farnn dont il 


M. Wang, grand et nobte vieiL 
lard au visage malicieux. 

— « Dites aussi que c’est ega- 
lement grace k lui que mon 
epouse, mon fiis e! moi-meme 
nous sommes encore en vie! 
Sur ces mots, not re entretien se 
termine et nous prenons cong^ 
du sympathique reporter et de 
ses aimabies hates. 

LGT. 



VOJC^ des ieun&s promenant 
dans fes rues des panneaax it t effigia 



Les conclusions de /d sous^ cotn^ 
tn is 5 ion d'enqu ete s o nt form elles 
les documents sdisis d Shanghai 
etabiissenf de maniere irrefutd ^ 
bie gue rdffenfdt commis sur id 
Ugnej-i^e chemin de fer de Shfn- 
■ “ '■ d iidnklng a ete prepd- 
et dccompil par un sn¬ 
ap ondis aqissant 
tecompte deson 
goutrernementL,. 



Je Siiis curieuK 
d^entendre /a 
report se du 
delegue /rf- 
pondis 


Mess tea rs, n a ften dez pa s 
demoi gueje refatelesac- 
casdtions con tenues dens les 
conclusions de sous- 
commission, Ces accusations 
Constituent des Injures aur.~ 
queites iejapon dedalgne 
derepondre autreme^ 
que pa r le si ten ce et hi 
mdprisiToutefoiSjtfpouif 
vQus prouvergueia bo^ 
foi de mon pays 
nesaamitetre ’ ^ 
mise en doute .. * 



,. .Je sals dutorise v'ous 
dire quenton goutrernement 
yientqordonnera ses troupes de 
se retire r des regions de/a Chi¬ 
ne occupies par elles a fa suite 
de rincident du chemin defer 
deCthanghdid Nanking - A cetdj 
M^^ieursJ'di ce pendant le 
regret de devotrajoufer 
' gueipour protester 
solenneilement conjre 
[ Pdf front qui vient d*etre 
\fd ltd mon pays JeJapon 
ls5^ voit obitgi de quitter 
^ laJociete dcsNations!.^^ 



SORTIE 


---—--———«- 



Jdl une bonne noavei- 
le a vous annoncer: mon 
fils vd guerirL^.lepro/es- 
sear fan Se-Yeng d decou- 
vert le retnedean terrible 
qui‘rend-fouL,. 


Vrd/F.i. Oh! 
que Je sals 
reuK! 


































































































Bonjour.K. Xuh.,. VoUd, 
nous ^onjmes venus,,. 


Ah?dh? 

VO us etes 
venu5?..~ 


a 


Ces hd'dire que,..tn 
queique sorte, 
out, nous som - 
mes venus... 


Out, nous sommes yenus vous 
presenter foutes nos feticitdtions, 
et vous dire que .. * que *. , 

“I7i- 

Que nous ne vous avons 
jdmdis cru coupdhleU,, 
Mats que voutez - 
vous, if fd/fdif odeir 
dux ordres ... 



Tt^FFWRTTTD 

« " 

MITSUHlRAI^l 

i. 10. - 

Q qui etait 

dans raftaire 
“ Bleu 
avail. 

le princi- 



Bitu ditson ^me /... 
Mdis c'etdit urt 
rude coquirti.^, , 

I_ , , _I 




Ah!so ft qe].Jc 

i^o/s dvec p/disir 
que yous etes 
pletement re - 
fnis des sui - 
tes de votre 


Notre chute ? • » . 
chute 7 ^ 


Ah!oui,nQtre 
fdmeuse chute, 
a 

Hou 



Ah! oui, notre chutejA Hou Kou!,,, 
Oui, ouijje me souv/ens /. * * 

\\ Out, rous sommes foutd 
}} fdit rdtdbiiSjd present, 

(f mats vest la plus jo lie 
\ pe/fe que nous dyons 
' Jdmdis ramasseei 


£ff tout Cds, cetd rtous d servi de ie^on!^.. 

Deputs iors^nous sommes deyenus 
tres pradentst 

ht vous pouvez etre certain que 
M ce/c? nenous arrivera piusf^^. 






































































































































































































(^^cceiqdA^^(Hud p&Ld tatcL 
—i r .ji i h zs:: 

£tje /iv^e man \^erre J td tres predeuse\ 
jdntSt Tin tin, toi dont fe courage ef /d noblesse\ 
ontfait refieurir id jaie ddns cefte dem^ure, /j7“t 
di^ne de tabriten Tort saoire/tir resfera grave 
darts ms coeurs corttme dans le cristalJe p/as pur.., 




Aid is if est git e/gu "un pa rm i no us q u i, si c "erait 
possib/e.te regretteraif ertcore dayantaqe.Cest 
Tchartgfdartf its jcartesdrtniesonfdejd cor^nu la 
SQuffrance d'itredepare deses parertts et qui, 
en toi, dVdit trouve un frere, Qu // veudle, d^s a 
pre -^sentse considerer comme mortfils 
v^comme fe frere de monpropre/ils, 
i q(^i rrton honorable et savantarni 

-Vertg a rendu fa raisort .., 


Je 



£h bienjchang^quyd-t-Hf. 


If y a urt arc-en-cief 
dans mon coeur, ifene ' 
rdhfe/, . . Je p/eure /e 
depart de Tfntfrt et 
je ris de tetrouver 
un papd et une 
mam an / 




P 

ii 5 


Adieu, cher Tirttin, et que 
dans ton pays d'Ocddent^ 
ddutres amities recueUfent le 
jou/f/e de fa iongue course qae 
tu vas entreprendre L .. 


n 


%t ■& 



Adieu, Tin tin, et 
calmeaulortg M 


de fa route! 


J'emprunte tes 
paroies dhev 
reux auqure, 
Tchang*.. 





Imprime en Belgique par Casterman imprimerie, s.a. Tournai. 
Depot Eegal: 1* [rimestre 1958: D. 1932'0053 152, 







































































































































Les aventures deTintin et MHou 

2A titres disponibles 





Fac-simHes des premieres editiarts 

en noir et bianc 

Tin tin au pays des Soviets 

Tin tin au Congo 

Tintin en Amerique 

Les cigares du pharaon 

Le Lotus bleu 

Uoreille cassee 

LTIe Noire 

Le sceptre d'Ottokar 
Le crabe aux pinces d'or 

* Fac-similes des premieres editions 
en couleurs 

L'lle Noire 

* Les aventures deTintin au cinema 
Le lac aux requins 


• Archives Merge 

Tome I :Totor-Tintin 1930-1933 
Tome 2: Quick et Flupke - M. Mops 
Tome 3 Tintin 1934-1937 
Tome 4 Tintin 1938^1941 

* Les exploits de Quick et Flupke 
Jeux intend its 

Tout va bien 
Haute tension 
Toutes voiles dehors 
Chacun son tour 
Pas de quartier 
Pardon, madame.,. 

Vive le progres 
Catastrophe 
Farces et attrapes 
Coups de bluff 
Attachez vos ceintures 


* Les aventures de |o, Zette et Jocko 
Le testament de M< Pump 
Destination New-York 

Le Manitoba ne repond plus 
I Leruption du Kai'amako 
La vallee des Cobras 

* Les aventures de Popol etVirginie 
Popol etVirginie chez les Lapinos 


























































































